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Tous ces messages d’amour sont des mots qui me passent 
par la  tête quand je pense à toi Michel. On retrouve 
également tes  beaux messages d’amour que tu me dédies 
journellement sur ton blog.. 

Si vous aimez quelqu’un, laissez le partir, s’il vous revient il a 
toujours été là, s’il ne revient pas, il n’a jamais été là. (Khali 
Gilbran) 

Il y a très longtemps tu es parti, voir d’autres cieux, d’autres 
horizons, d’autres passions et tu es revenu, tu n’étais jamais 
parti, nos sentiments sont toujours les mêmes, réels, vifs, 
intenses, tes cieux sont mes cieux, tes horizons sont mes 
horizons et tes passions sont mes passions, tu es toujours là. 



Je t’ai aimé, je t’aime, et je t’aimerai. 

L’amour est partout où tu regardes, dans les moindres recoins 
de l’espace (Francis Cabrel). 

Aussi loin que je me rappelle, tu faisais partie de ma vie, très 
jeune, jeune et moins jeune 

J’imaginais le ciel étoilé que tu pouvais apercevoir au dessus 
de toi. Je parlais aux étoiles comme on parle à Dieu, je les 
implorais de t’entourer de bonheur et surtout d’amour, 
sentiment très intense qui allait te rendre heureux. 



Je voudrais encore te parler d’amour et te dire que je t’aime, 
je pense à toi à chaque instant, j’imagine ce que tu fais où tu 
vis, comment tu vis. Je devine tes pensées, je vis en toi et tu 
vis en moi. Tu es loin et proche à la fois. Mon ventre me fait 
mal, ma tête est brûlante, je suis écartelée, on arrache mes 
membres. Quand te reverrai-je ?  

So long Mariane, it’s Time that we began, We met when we 
were almost young (Leonard Cohen) 

Je t’aime chéri à moi, comme un fou, mes baisers partout où 
tu aimes, mes bras te serrent très fort. Tu es l’unique, la seule, 
le premier et le vrai grand amour, pour l’éternité. 

Tu es ma muse, mes mots défilent tout seul, c’est l’amour. 



Je suis allée partout où tu as pu aller, toute petite je survolais 
l’Afrique envoûtante, curieuse je regardais à travers le hublot 
et mon père m’énumérait toutes les villes, toutes les oasis que 
nous pouvions apercevoir. Mariane disait-il  voyager c’est 
grandir, c’est la grande aventure, celle qui laisse des traces 
dans l’âme. (Marc Thiercelin). Merci papa, grâce à toi j’ai pu 
comprendre et aimer toute ma vie ce grand aventurier qui a 
su me faire rêver et me donner tant de bonheur. 

 



Je passe un mauvais moment, tu es loin, je n’arrive pas à te 
voir, j’ai composé ce texte pour toi. Je marche seule dans la 
nuit, la lune brille, les reflets dorés hantent le paysage, les 
racines remontent les grèves de temps en temps. Je suis sur 
cette plage fraîche. Au levé du jour tu n’es  toujours pas là, et 
les méduses bleues sont de retour, la passion me dévore, 
l’âme rose de l’absent remonte la mer. Je sautille sur une 
jambe, je grimace, j’ai mal. J’ai mal partout. Il y a un vide, ce 
vide terrible qui m’envahit ... un manque, un manque de toi.. 
mon bras me fait mal. Mais est ce un cauchemar ? Je vais me 
réveiller et tu seras là, ma jambe et mon bras ne seront plus 
douloureux. Je sourirai à la vie, je t’aime, je suis amoureuse, je  
crie cet amour à la terre entière, elle fera tout pour te faire 
venir auprès de moi. 



Oui chérie, tu es le seul et merveilleux souvenir de ma 

jeunesse car tu es mon premier et vrai Amour 💞 Que  je 
devais retrouver un jour, le reste importe peu et je n’y suis pas 
attaché ...Mariane je t’aime à jamais. 

 



Afrique envoûtante, Afrique je suis de retour, l’avion entame 
sa descente, j’aperçois le ciel lourd et nuageux ainsi que le 
fleuve rouge chargé d’alluvions qui s’étire au loin. La ville 
s’étale avec ses gratte-ciels et ses taudis de l’autre côté du 
fleuve. 

Je sais que tu vis quelques part le long de cet étendu ocre, tu 
m’attends et bientôt je serais dans tes bras avec tes baisers et 
tes douces caresses. 

 



Tu étais là un jour, nos rires, notre joie, notre bonheur 
résonnent dans la profondeur de la nuit. Puis  tu me quittais, 
tes paroles joyeuses emplissaient mon cœur, tu avais sauté du 
premier étage, il faut  sauter à 10 000 mètres me disais-tu en 
riant. Où es-tu ? J’entends ton rire qui me frôle, tu es là avec 
plein de souvenirs et de pensées pour quelqu’un qui a 
partagé ta folle passion . Je t’aime. 



Quand un homme est volontaire et passionné les dieux se 
joignent à lui. (eschyle) 

Tu avais la passion du sport de haut niveau, énormément de 
concentration, une grande connaissance de toi, et une 
volonté de fer. C’est toi, tu es unique, tu es amour, on ne peut 
que t’aimer. 

Tu vivais ta passion à pleines dents, tu as réalisé ton rêve 
d’enfant, tu voyais la terre depuis les airs, tu volais, tu flottais, 
tu naviguais . Tu as connu la gloire , la fête, la peur, les amours. 
Je n’étais pas là.  

Mariane reviens, j’ai besoin de toi. 

L’amour rend notre vie harmonieuse et éclatante. Nous 
devenons beaux et croyons à la jeunesse éternelle.  

Mariane, laisse tes livres et cahiers, je vais t’emmener avec 
mon grand oiseau gris sur cette plage de sable blond où nous  


